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Résumé 
 

Lôobjectif de cette ®tude est de suivre lô®volution des communaut®s piscicoles (28 pêches électriques), 

astacicoles (1 inventaire nocturne), invertébrées benthiques (3 IBG DCE) ainsi que de la thermie (25 sondes 

thermiques) des cours dôeau du bassin versant de lôYzeron. Le suivi de lô®volution morphologique de secteurs 

de rivières restaurés (Ratier à Tassin-la-Demi-Lune et Yzeron à Sainte-Foy-Lès-Lyon), ainsi quôun suivi 

sp®cifique sur lôichtyofaune du lac du Ronzey complètent le diagnostic global du bassin versant.  

 

Le bassin versant de lôYzeron subit des conditions hydroclimatiques particuli¯rement impactantes pour 

les milieux aquatiques depuis 2015. En 2020, des lin®aires importants de cours dôeau ont ®t® ass®ch®s, les 

tronons encore en eau pr®sentant un r®gime thermique alt®r®. Seul lôYzeron amont conserve un régime 

thermique compatible avec les exigences de la truite fario. À la faveur des travaux de décloisonnement 

entrepris par le SAGYRC depuis 15 ans, les truites fario gagnent ces zones refuges pour survivre durant lô®t® 

et préparer leur reproduction automnale. Malgré un régime thermique moins favorable et des altérations de la 

qualité physico-chimique, le Ratier, b®n®ficiant de bons d®bits estivaux et dôun habitat favorable, joue 

également ce rôle zone refuge sur le bassin du Charbonnières. On note en revanche une régression des 

populations de truite fario sur les petits affluents du bassin, très impactés par la succession des étés 

caniculaires. LôYzeron m®dian et aval ainsi que le Charbonni¯res sont particuli¯rement d®grad®s, notamment 

au regard du régime thermique, de la qualité physico-chimique et des étiages sévères ; il en résulte des 

peuplements piscicoles essentiellement compos®s dôesp¯ces tol®rantes, marqu®s par lôabsence r®currente 

de la truite fario. Ce constat ¨ lô®chelle du bassin est appuy® par le suivi de la macrofaune benthique pour 

laquelle on observe des peuplements de bonne qualité (diversité, taxons sensibles) en amont de lôYzeron 

tandis quôils sont d®grad®s sur lôaval du bassin et les principaux affluents. La présence de zones refuges à 

lô®chelle du bassin versant constitue un motif dôespoir l®gitime quant ¨ la r®silience du milieu dans des 

conditions hydroclimatiques plus favorables. 

Une synth¯se de lôeffet des travaux de restauration de la continuit® ®cologique sur les peuplements 

piscicole a été réalisé en format vidéo : https://youtu.be/EYKQs6nVEhE 

 

Le suivi piscicole réalisé sur le lac du Ronzey par pêche électrique et par suivi des captures des 

pêcheurs à la ligne indique que les aménagements écologiques réalisés (hauts-fonds végétalisés, semis de 

pieux de saules, bois morté) voient leur fonctionnalité diminuer, notamment pour le brochet. Ceux-ci tendent 

à se combler et une intervention semble à envisager pour pérenniser leur fonctionnalité. Par ailleurs, la 

pression de pêche sur le lac est très forte et excède les capacités de production du milieu (brochet). Le 

maintien des déversements, couplé à une évolution règlementaire (fenêtre de capture) semble constituer les 

mesures de gestion les plus appropriées pour préserver les peuplements en place et répondre à la demande 

halieutique.  

 

Le suivi de la population dô®crevisses ¨ pattes blanches (Austropotamobius pallipes) sur le ruisseau 

des Razes met en avant sa r®gression. Lô®v¯nement orageux survenu avant la campagne de suivi ayant 

déclenché une incision du lit est probablement ¨ lôorigine de ce constat et rappelle la fragilit® de cette 

population face aux perturbations dôorigine naturelle (orages, ®tiages s®vères) ou anthropique (pollution 

ponctuelle, apports diffus).  

 

Sur les secteurs restaurés, les r®sultats sont h®t®rog¯nes. LôYzeron ¨ Sainte-Foy-Lès-Lyon (restauré 

en 2016) pr®sente des r®sultats m®diocres, en lien avec le manque dôaménagements pour la diversification 

des écoulements, une nouvelle intervention sur ce secteur semblerait pertinente (déflecteurs, blocs). Le Ratier 

aval pr®sente en revanche dôexcellents r®sultats, fruits dôun projet de restauration dôampleur (2018-2019) 

concernant les habitats aquatiques avec de nombreux ouvrages de diversification des écoulements. Il en 

résulte un milieu diversifi® (substrats, hauteur dôeau, vitesse dô®coulements) seulement un an après la fin des 

travaux. Ces résultats soulignent lôint®r°t de ces actions de restauration sur le bassin pour la faune aquatique, 

et pour lesquelles les effets de la reconstitution de la ripisylve se verront sans doute à plus long terme.  

 

 

Mots clés : Yzeron, Charbonnières, Ratier, suivi piscicole, truite fario, écrevisse à pattes blanches, 

travaux de restauration, suivi thermique, enquête pêcheur. 

https://youtu.be/EYKQs6nVEhE
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Chapitre 1  ȡ #ÏÎÔÅØÔÅ ÄÅ ÌȭïÔÕÄÅ 
 

Le bassin versant de LôYzeron 

se situe ¨ lôouest de Lyon, il se découpe 

en trois secteurs successifs : rural et 

forestier en amont, semi-urbain en 

partie médiane et péri-urbain à urbain 

en aval (métropole de Lyon). Par 

conséquent les enjeux liés à la gestion 

de ce bassin sont variés, allant de la 

lutte contre les inondations à la 

restauration de la continuité écologique. 

Le Syndicat dôAm®nagement et de 

Gestion de lôYzeron, du Ratier et du 

Charbonnières (SAGYRC) mène des 

actions de gestion et de restauration 

depuis 2002 (contrat de rivière achevé 

en 2008). LôObservatoire de bassin 

versant comporte un suivi piscicole 

(2011, 2014, 2016, 2018 et 2020). 

 

 

Lôensemble des enjeux associ®s ¨ ce bassin versant ont ®t® détaillés lors des précédentes études 

(GAILLOT, 2018), ils comprennent notamment : 

¶ Des zones dôincision forte en amont du bassin, en lien avec de fortes pentes, puis des zones de dépôts 
(ensablement) sur les parties médianes et avales. 

¶ Une hydrologie marquée par des étiages sévères, particulièrement ces dernières années. Notons que 
des volumes importants sont interceptés avant de rejoindre le réseau hydrographique (retenues 
collinaires, pr®l¯vements domestiques, eaux claires parasites capt®es par les collecteurs dôeau us®es. 

¶ Une importante urbanisation des secteurs périurbains et urbains, accentuant les phénomènes de 
ruissellement engendrant une problématique inondation, avec des enjeux humains et matériels forts. 

¶ Un bassin fortement cloisonn®, avec de nombreux effacements dôouvrages depuis pr¯s de 20 ans. En 
2020, lôensemble des obstacles encore pr®sents sur le cours principal de lôYzeron font lôobjet de projet 
de restauration. 

¶ Une qualité physico-chimique localement dégradée : apports diffus (azotés et phosphorés) de 
lôagriculture, r®seau dôassainissement ponctuellement d®fectueux (collecteur unitaire du Grand Lyon), 
d®versoirs dôorages apportant des charges polluantes lors dô®v¯nements orageux.  

Cette ®tude sôinscrit dans la continuit® du suivi post-contrat de rivi¯re ¨ travers lôobservatoire de bassin 

versant. Elle prend en compte le suivi piscicole, astacicole, macrobenthique et thermique du bassin versant 

ainsi que le suivi morphologique de secteurs restaurés : le Ratier à Tassin-la-Demi-Lune et lôYzeron ¨ Sainte-

Foy-lès-Lyon.  

Le plan dôeau du Ronzey, situ® en amont de lôYzeron et ayant b®n®fici® dôam®nagements ®cologiques, 

fait quant ¨ lui lôobjet dôun suivi par p°che ®lectrique ainsi que dôun suivi des captures des poissons pr®dateurs 

par les pêcheurs à la ligne.

Figure 1 : Carte de localisation générale du bassin de l'Yzeron 
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Chapitre II  : Matériel et méthodes  
 

La méthodologie mise en place (protocoles de recueil de données et dôanalyse des r®sultats) est 

présentée dans les rapports antérieurs (notamment GAILLOT, 2018). Le suivi 2020 comprend 28 pêches 

®lectriques sur lôensemble du bassin versant, 7 pr®l¯vements invert®br®s, 22 sondes thermiques et enfin le 

suivi de deux secteurs ayant fait lôobjets de travaux (LôYzeron secteur 4, quartier des Platanes, restaur® en 

2016 et le Ratier au Lotissement Grand Pré, restauration en 2018/2019). La population dô®crevisse ¨ pattes 

blanches (Austropotamobius pallipes) caract®ris®e en 2016 sur le ruisseau des Razes fera ®galement lôobjet 

dôun suivi en 2020 pour estimer son ®volution.  

  

 

 

 

 

 

 

 

Chapitre III  : Résultats  

1. Paramètres environnementaux  : 
 

Au cours des dernières années, les hivers ont été globalement secs, les niveaux hydrologiques étaient 

ainsi faibles dès le printemps. Les faibles précipitations des derniers étés entrainent des étiages sévères sur 

le bassin versant de lôYzeron, particuli¯rement visibles sur les débits des 30 jours consécutifs les plus secs. 

 

 
Figure 3 : Débits des 30 jours consécutifs les plus secs (VCN30) depuis 1970 aux stations de suivi de Craponne 
et Francheville Taffignon (données : BanqueHydro) 

Figure 2 : Localisation des protocoles de recueil de données mis en place pour 2020 

Riviere Localisation Pêche
Sonde 

thermique
IBG IAM APP

Les Aduts Les Aduts 1 1

Cerf de Garde Cerf de Garde 1 1

Lacroix-Laval 1 1

Le Moulin 1 1

Bressonière aval 1 1 1

Étoile d'Alaï 1

Chene Confluence 1

Confluence 1 1

Château bénévent 1

Grande rivière Place Pâty RSTBV RSTBV

Milonière Confluence 1 1

Poirier La Combette 1 1

Ponterle 1 1

Lot Grand Pré 1 1 1

Amont  A. Pardon 1

Aval A.Pardon 1 1

Courbière amont 1

Courbière aval 1 1

Razes Razes 1 1

Confluence Vinerat 1 1 1

Ribes amont 1

Pont Pinay 1

Martoret 1 1

Les Adrets RSTBV RSTBV 1

Chazotier RSTBV RSTBV

Pont Chataney 1 1

Viaduc 1 1

Giraud 1

Taffignon 1 1

Amont Ronzey 1 1

Cascade 1 1

Moulin du Gault 1 1

Moulin Vieux 1 1

Aqueduc 1

Merlot 1 1

Ronzey Plan d'eau 1

Total (hors RSTBV) 28 22 7 2 1

Ribes

Yzeron

Dronau

Ratier

Charbonnières
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En parallèle, des températures largement supérieures aux moyennes interannuelles ont été observées 

en 2020, particulièrement en période estivale (+2°C). 

 

 
Figure 4 : Températures moyennes mensuelles à Lyon Saint-Exupéry en 2020 comparées aux moyennes 

interannuelles des 30 dernières années (données : météociel) 

 

Ce constat conduit à : 

¶ Des assecs importants sur lôYzeron m®dian et aval (jusquô¨ un tiers du linéaire asséché durant 
plusieurs semaines de lô®t® 2020) et le Charbonni¯res aval (constat dôassec partiel ¨ lô®toile dôAlaµ en 
août 2020).  

¶ De très faibles débits, impactant la mobilité de la faune piscicole et le régime thermique. 

¶ Un réchauffement accru de lôeau, param¯tre pr®pond®rant de la r®partition et de la survie des 
poissons. 

2. Relevés thermiques  
  

Lôanalyse des donn®es de thermie acquises grâce au réseau de sondes en place sur le bassin versant 

de lôYzeron permet dô®valuer lôimpact de lôété 2019 sur le milieu. 22 sondes ont été relevées en mai 2020, 6 

dôentre elles avaient un enregistrement inexploitable (3 ensevelies dans les s®diments, 2 hors dôeau et 1 

enregistrement défectueux dû au matériel), 16 sondes présentaient donc des données exploitables. 

 

 
Figure 5 : Carte des temp®ratures moyennes sur les 30 jours cons®cutifs les plus chauds pour lô®t® 2019. 
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Lô®t® 2017 a ®t® chaud et sec, cela sôest traduit par des temp®ratures impactantes pour la truite fario 

dont le préférendum thermique se situe entre 4 et 19°C (KEITH et al, 2011) et la dynamique de population 

étant affectée dès 17°C. Ainsi, dès le secteur m®dian de lôYzeron (Pont de Chataney) des températures 

moyennes >19ÁC sont atteintes sur les 30 jours les plus chauds de lôann®e.  

 

 Le r®gime thermique se d®grade progressivement vers lôaval, ¨ la faveur des seuils encore pr®sents 

(La Roussille, contourné en 2020) et de lôabsence ponctuelle de ripisylve. Le Charbonnières et ses affluents 

pr®sentent les m°mes caract®ristiques avec une d®gradation progressive du r®gime thermique dôamont en 

aval. Sur lôensemble du bassin, seul lôYzeron en amont du Pont de Chataney (et la Milonnière, affluent présent 

sur le secteur) apparait comme pr®serv® dôun point de vue thermique.  

 

Des températures létales (>25°C) ont été atteintes sur différents secteurs : Yzeron au pont de 

Chataney (suppression de la ripisylve par le riverain juste en amont de la sonde), au Martoret et au Moulin du 

Gault, Charbonni¯res au Moulin et Dronau (Ch©teau B®n®vent). Notons quôil sôagit de records de temp®ratures 

instantanées depuis 2011 concernant le Martoret, le Pont de Chataney et le Charbonnières au Moulin, 

t®moignant de la rudesse de lô®t®. 

 

Le r®gime thermique de lô®t® 2019 apparait comme fortement impactant pour la truite fario, au point 

de conduire ¨ des mortalit®s directes ou de nuire ¨ lôefficacit® de la reproduction lors de lôhiver 2019-2020, en 

raison de lô®nergie investie dans la survie ¨ cet ®t® caniculaire et perdue pour la fraie. 

 

3. Inventaire astacicole  
 

Le réseau de pêches électriques a permis dôactualiser la r®partition des trois esp¯ces dô®crevisses 

présentes sur le bassin versant de lôYzeron. Lô®crevisse américaine nôa pas ®t® d®tect®e en 2020 (pr®sence 

issue de plan dôeau sur lôYzeron ¨ Planche Billée en 2018). Lô®crevisse de Californie colonise une grande 

partie du bassin versant : Yzeron médian (à partir du Moulin Vieux, à Grézieu la Varenne) et aval, lôensemble 

du Charbonni¯res jusquô¨ la source (Cerf de Garde) et ses affluents (Ratier, Ribes).  

 

La pr®sence dô®crevisses autochtones, lô®crevisse ¨ pattes blanches, a ®t® signal®e en 2016 sur le 

ruisseau des Razes. Le maintien de cette population dô®crevisses autochtones sôexplique notamment par 

lôabsence dôesp¯ces invasives, ces derni¯res ne peuvent pas coloniser le ruisseau des Razes depuis lôYzeron, 

la confluence étant une buse perchée à plus de 2m de haut. Les limites de répartition et la structure de 

population de lôesp¯ce avaient ®t® déterminées en 2016, 2018 et ont été de réévaluées durant les nuits du 15 

et 16 juillet 2020. 

 

La r®partition de lôesp¯ce sur le secteur reste identique aux ann®es précédentes : 

¶ Présence de quelques individus au niveau du parking situé en bas du chemin des sources (sur environ 
20 m), il sôagit essentiellement dôindividus adultes, dont la plupart ont une ou 2 pinces manquantes. 
Ces sujets sont probablement issus du tronçon amont et ont dévalé au gré des coups dôeau.  

¶ À lôaval de ce secteur le cours dôeau est canalis® tandis quô¨ lôamont un long tronon est constitué 
dôune cunette b®ton. Ces deux secteurs ne sont pas colonisés. 

¶ La population dô®crevisses sô®tablit ensuite depuis le d®versoir dôorage (¨ lôamont imm®diat de la 
cunette b®ton) jusquô¨ lôamont du cours dôeau (environ 485m). Contrairement aux précédentes 
années, de légères discontinuités ont été observées dans la population amont, aussi bien concernant 
la répartition que la densité de population. Des incisions importantes ont été observées, témoignant 
de lôimpact des forts orages survenus les jours pr®c®dents et ayant probablement entrain® des 
mortalités.  
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Figure 6 : Carte de répartition de l'écrevisse à pattes blanches (Austropotamobius pallipes) sur le 

ruisseau des Razes, les secteurs colonisés apparaissent en orange et ceux prospectés mais non-colonisés en 
noir. 

 

La r®alisation dôun protocole de CMR a permis dô®valuer la densit® de la population. Il en ressort une 

forte régression de la densité de population, divisée par 3 en 2 ans (36 429 ind./ha pour 94 kg/ha contre 

115 204 ind./ha pour 297 kg/ha en 2018). Lôabondance est tout de m°me considérée comme très forte (selon 

Degiorgi in Bellanger, 2007), tandis que la biomasse est moyenne. Si lôabondance dô®crevisses est extrapol®e 

¨ lô®chelle du lin®aire colonis® (485m, avec une largeur en eau moyenne de 0,54m) la population totale 

approcherait les 1000 individus, notons par ailleurs un intervalle de confiance plus faible en 2020 en raison 

dôun faible taux de recapture.  

 

Tableau 1 : Caractérisation de la population d'écrevisses à pieds blancs par CMR entre 2016 et 2020. 

 
 

La régression de la population estimée entre 2016 et 2018 était dôun facteur 2 à 5 en effectif total et 

en biomasse totale. La régression des effectifs se poursuit en 2020 (divisés par 3 à 4). La survenue dôorages 

importants durant le mois de juillet 2020 a significativement impact® le cours dôeau, avec une incision tr¯s 

marqu®e et de potentiels apports dôeau charg®e en mati¯re organique (d®versoirs dôorages) et hydrocarbures 

(lessivage des routes). En 4 ans, la population aurait régressé dôun facteur 8 sur les effectifs et dôun facteur 5 

sur la biomasse totale. 

 

 
Figure 7 : Traces d'incisions (à gauche) et végétation couchée par les forts débits (à droite) observées 

le 15/07/20 consécutivement aux orages survenus début juillet 2020. 

 

année
Effectif 

(ind/ha)

intervalle de 

confiance (95%)

% 

confiance

Biomasse 

(kg/ha)

largeur mouillée 

station (m)

linéaire 

colonisé (m)

Biomasse 

totale (kg)

Effectif 

total
intervalle

2016 134 588 63 489 47% 716 1,2 485 41,7 7 833 3 695

2018 115 204 48 044 42% 297 0,6 485 8,6 3 352 1 398

2020 36 429 25 707 71% 298 0,54 485 7,8 954 673

N 


